
A L'OFFICIEL 
• M E D A I L L E » D H O N N E U R 

Vbiui in èuite de Ja liste- des médailles d'hon-
«eur a c c o r d a à Ses ouvriers et employés , par 
arrêté d u Ministre du Commerce : 

MM. Lugraiid ;Heori), gurcon brasseur dans la 
maison Dulréuais, & MarcJing. — Legros Lu. 
cien-Pierre-Jos^pht, ouvrier verrier à la société 
a n o n y m e J-'s verreries réunies de Surs-Poternes, 
A sars-Poteries. — Leguay lAibert-AJiredJ, ouvrier 
verrier dans la maison Fournier et Cie, a 'lréton. 
— Leguay ;fcugène-Adolphe>, ouvrier verrier dans 
l a maison Fournier et Cie, & ïrôlun. — Leure 
tAipooiiàe-Frauçoui-iosepii), surveillant- dans la 
maison Pollet César et Joseph, a Roubaix. — Le-
kietfre Juleâ-Chariesi, ouvrier chaudronnier a l a 
compagnie des mines d'Aruin, à N. alanosenues. — 
I^leu Ilippoi} te/, mineur retraité de la compa-
pagnie de s minés de Douchy, à Neuville-sur-Es
caut. — Leieux Maxiruilienj, « u p i o y ô a la coui-
jiagnie des mines d'Anzin, à VieuxCondé. — Le-
tnairc (François-Joseph), ujusleur à la compagnie 
des mines d'ArrichV à Auberchicourt. — Lemaire 
(Louis-Joseph), employé à la compagnie des mines 
d'Aniehe, à Auberchicoort. — Léman t Ferdinand-
Henri-Joseph;, employé dans la maison Refaoui, 
d Roubaix. — Lemoine (Francpis-Joaeph), contre
maître plombier a la société des eaux, à Cam
brai. — Lemoine fJules-Aotoine),ouvrier a la com
pagnie des mines d'Anzin, a Denain. — L'Empe
reur (Victor-Henri), employé principal retraité 
d e la compagnie du chemin d e 1er d u Nard, a 
Lille. — Lengi-und (Henri,, ouvrier a ta société 
anonyme des verreries réunies de Sars-PQteries, 
é Sars-Poteries. — Lenne (Antoine), machiniste 
a la compagnie des aunes d'Anain, à Escaudain. 

— Lenoir (André), ouvrier à la société a n o n y m e 
des verreries réunies de Sars-Poterte», 4 Sars-
Poteries. — Lentier 'Florimond-Josaph), ouvrier à 
la société anonyme des verreries réunies ue 
S«rs-Pûteries, à Sers-Poternes. — Lepers (Cbar-
les-Aueuste-Henrii, employé dans la maison 

l=aac Holden, à Wasquehal. — Lépinier (AimaWe-
Huherl), aittui'leur à la compagnie des mines 
d'Anzin. à Denain. — I^eplant (Charles-Ttiéodare-
Joseph). ouvrier menuisier d a n s la maison Ma-
thurin, a Douai. — Lepoivre (Louis), ouvrier à la 
manufacture de produits chimiques du Nord (éta
bl issement KulhmannK é Lcos. — Leprette (Fane
ront, représentant de la maison veuve Le Ma-
bieu , à Avesnes^z-Aubert . — I-eprinoe (Eugène-
Victorl. employé dans la maison Fournier et Cie, 
A Trélon. — Leroy 'Appollinaire-Edouard-Désirôl, 
enftjurneur h la société anonyme de la taleneerie 
eVOnnafni, à Onnaing. — Lesur (Alfred), directeur 
&> filatiire dans la maison Bof-t. à Saint-Sou-
plet. — Lelincis (Jules-Auguste), surveillant à la 
compagnie continentale du gaa d'éclairage, à 
Lille. — Leurirtan fAdolphe», lisserand dans la 
maison Defcrnnos-Duploux trères, a Toufflers.— 
Cevaque ([ lysse-.rosepfi?. araveur sur verre a la 
société anonyme des verreries réunies de Sars-
Poteries. a Snrs-Poteries. — Lherminez (Henri-
Eimle). ouvrier menuisier a la société anonyme 
des filatures Delehart-Mallet fils, à Lille, — U é -
n;ir»l [AJbartJeaa-BaptlsIe», ouvrier verrier à la 
société anonyme des verreries réunies de Sars-
Potenes . ii Sors-Poteries. — Liénard (François-
lenn-t-Oiiis', ouvrier tonnelier dans la maison De-
traiix. a Dunl-eroue. — Liévin ;François-Xavier-
Ciierlasi. araveur dans la maison Deny Dumou
lin, à Bergues. — U massez (Constant), surveillant 
A ia C i .1 • d s mines d' \nzin . à Denain. — 
Lixon !Désire-Reneld\ ajusteur dans la maison 
Sculfort et Fockediey, à Maubeuge. — Lohberger 
/Emile). cïicf poseiir à la compagnie des mines 
«TAnzin. à Fresnes — Mlle l.oiseau (Bertne-Ma-
rie). ouvrière <ians la maison Boussus et Cie, à 
«Tt'ignehies. — MM. I.<x--e Louis), ouvrier tisseur 
dans la maison V. Pouchain et Decrotx, a la Cha-
Belte^TArmentières. — Loo-.es (Henri), employé 
retraité de ls compagnie du chemin de ter du 
JNord. a Somain. — Loriau fjoseph), surveillant a 
la compagnie des mines d'Anzin. a Vieu.x-ujndé. 
— Loruiant iijtjar!."J-Louis\ serrurier poél ierdans 
in maison Devriendi. a Bouboi\-. — Lotte (Ccns-
l.intl. maohiniehs « la rempagnif des mines d'An-
T)H. a Abscon. — l.oiii-< ;Oin«r-\apoléonV tailleur 
d e verre à la société anonysse des verreries réu
nies de Sars-PoUries, ,, -- ;'---l\ ' -ries. — Macarez 
•AristonT, ouvrier mineuraji la compagnie des 
mines d'Aniuho, à Aniriie. — Macanez (Brice), mi-_ 
neur retraite de la compagnie des mines d'.inzin, 
a -Abscon. — -H^ftiiKi^ l-V^*6^'- manoouvir(« a 1« 
eomoaenie de* rninss-d'Anain. à Vieux-Condé. — 
Ma<rv Adolphe', ouvrier limeur dans la maison 
Sculîort et Fockedey à Maubeuge. — Maillard 
(Henri), mécanicien à la coninaanie des min^s 
d'Anzin, a Hérin. — Muuiaux Tîrnest), ouvrier 
B la société anonyme 0>s verreries réunies ô"e 
Sors-Poteries. A Sars-Poteries. — Malo (fcmile-
Josephl, peigneur ds lin a la société anonyme 
d'Esquormcs (.'Uii.lissenients Crepv Ois et Cie), à 
U N * . — Valter (Ildephonse-îoseph), ouvrier a la 
société anonyme des verreries réunies de Sars-Po
teries. .1 Sars-Poteries. — Mainil (Emile), ouvrier 
A la société des laminoirs du Tilleul et de Safnt-
Marcel, ù Beaulort. — MatU«Pierre (Oscar), ou-
Irrler limeur dans la maison Sculfort et. Fockedey, 
A Mairieux. — Marchand (Etienne-Camille), ou
vrier fergearon à la société des établissements 
métalluraiques de Ferriére-a-Ornnd», à Ferriàrs-
Is-Grande. —Marécaux (Albert), ouvrier char
pentier i\ ia compaanio des mines d'Aniche & 
Auberctiicourt. — Maréchal (Alfns*. machiniste 
A la compaanie des mines d'Anzin, h Denain. — 
Ainîayc-uve Margueril, née Jacqmin (Maria-Marie), 
bobinées» dans la maison Dutilleul. k Armentie-
res . — MM. Mnrmiinon fClovis'. ouvrier dans la 
rr.ai*on Fournier et Cie, A Trélon. — Marouaet 
IJ.éon), aiauilleur à la compagnie des mines fl'An-
rln a Abscon. — Massart 'luIes-Henri-AlberU, 
eh"f bourrelier a In compagnie des mines <TAni-
«}ie, A Aiiberriiicourt — Massy (Joseph), ouvrier 
mineur a la comoaenie des mines d'Anrin. a 
V eux-Condé. — MalJileu iCésar-AntoineJoseBh), 
r-achinislt1 ,\ la société des établissements métal-
Juraioues de Ferriére-la-Orande, h Perrtére-la-
P't i te — Maton 'Ernile-Benottl, ouvrier verrier 
dans U mai30n Fournier et Cie, à Trélon. - r Ma
ton (Ernest), ouvrier verrier dans la maison Four-
r' 'T et Cie. à Trélon. — Mato/i ILéon-Benom, 
euvrier verrier dans la maison Fournier et d e , 
A Trélon. — Motion (Victor-Camille), encolleur 
dans la maison Tiberghien trères, a Tourcoing.— 
Menu Trançois'. surveillant a la compagnie des 
mines d'Amln. à Condé-sur l'Escaut. — Mercier 
rt.éon'.. aliiFteur a la compagnie des mines d'A"n-
7in, t Denain. — Mercier (Constant), mineur & la 
cem^atmiff Af* mines d'Anzin. a Abscon. — Mer-
risnx flouts'. ouvrier a la oompsanie des mfnea 
«l'Anich". ft Aniehe. — Messager (Emile-Henri), 
chef foraemn à la comnaanle des mines d'Ani
che . a Aniehe. — Meunier (César-Octavei. tailleur 
de limes à la société des forées de Mllourd, à 
Anor. — Meunier 'Alnhonse-JosepJii. aiusteur a la 
compagnie du chemin de ter du Nord, a Somain. 

— Michaux Jules-Jean-Baptisie), porton à la corn* 
pagnie des mines d'Anzin, A Condé-sur-1'EscauL 

(A suïorti. 

C H E M I N D E F E R L E F L A N D R E S 

L'Offtcial publie l e texte de dot ci-dessous : 
Sont approuvés : 
1* La convention passée te «4 octobre 1907. entre 

le ministre de l'agriculture chargé par intérim 
du ministère des travaux publics. d«s postes et 

télégraphes, an nom d e l'Etat, e t la société des 
anonyme des chemins à a ter d e la Flandre occi
dentale pour la résiliation de la concess ion d u 
chemin de 1er d'Hazebrouck & la frontière de Bel-

r t . e traité passé le 30 octobre 1907, entre le 
ministre o'es affaires étrangères et le ministre de 
l'agriculture chargé par intérim d u ministère d e s 
travaux publics, des postes et des télégraphes, 
agissant au nom da l'Etat français, d'une part, 
et ie ministre de Bslaidur, a Paria, a r t s a M au 
nom de l'Etat Belge, d'autre part, pour l'exploita
tion, par l'administration des chemins de fer de 
l'Etat belae. du chemin de fer d"Hszebrouck a la 
frontière de Belgique. 

Un exemplaire de ces conventions et traité de
meurera annexé à la présente loi. 

La convention et le traité mentionnés ai l'arti
cle 1er ci-dessus ne donneront lieu qu'A la per
ception du droit fixe de S francs. 

"Seule ri 

SCOTT 
G U É R I T " M*»-»*,;» *••» 
'- Ma fillette, âgée de 8 ans, 
dépérissait à vue d'œil, elle était 
aaeinte de tuberculose intestinale 
(Carreaa ou gros ventre), l'es
sayai qoaatisé de prépaxatioas 
mais c'est seulement avec l'Emol-
sion SCOTT que jepus enfin avoir 
raispn du mal : ma fille est mainta-
nant reBuste et ai rès bonne mire". 

Mme C»VDès, 
4, Rae de Bourdon. 

SCOTT guért*. 
Pane* que l'EmiiUion SCOTT 
est panaitement digestible et 
immens.-ment n o u r r i s s a n t e . 
L Emuision SCOTT est facile 4 
prendre et mèm» las eafsats, 
qui l'appellent» communément 
" leur bonne crème ', 1 acceptent 
avec un réel plaisir. 
BcfattvUUoaf 

fc!SVi 

Tbéàtre6, Fêtes et Concert* 

CRAND-YHEÏTRE DE LILLE 
Aujourdhui 1* janvier 1906, représentation ex

traordinaire, composée du grand succès de : 1. 
TIRE AU FLANC, vaudeville en 3 actes, de 
Mouezy-Eon. 

Le spectacle sera terminé par l'amusante opé
rette en 4 actes, de Grehg : UN LYCEE DE JEU
NES FILLES. 

Bureaux 7 heures. — Rideau 7 h. 1/8. 
— Mardi 21 janvier , création a Lille de FOR-

*ti.>ffO, pièce lyrique en i actes, de Messager, le 
grand succès actuel de l'Opéra-Gomique. 

Kochcibrmu et Bock Korsi 
Soupers, Plats chauds apr. spectacle. Okooeroate 

THEATRE-KURSAAL DE LILLE 
Ce soir samedi, à S heures et o'etnie. Ire re

présentation dojtivV par la Tournée Baret : RAK-
FLSri, pièce an é actes, oe Hornung e t Presbey. 

Le policier Bedfort est joue par Baret. 
1* spectacle commencera par LAOOLRDETTE, 

vaudeville en 1 acte. 

THEATRE DE L'UNION DE LILLE 
1*7, rue d'Arras — Direction E. LOR.MEL 

Dimanche 19 Janvier, a 6 heures, représentation 
extraordinaire, avec le concours de M Gaidon, 
et de Mlle Use-Dory, création à Lille de - UNE 
NUIT DE NOCES DE LA FILLE DE Mme ANGOT, 
cpérette, sur les motifs de la musique de M. Cn. 
Lecocq. 

Le speotatle commencera par le drame lire du 
roman d u célèbre romancier populaire Alexis 
Bouvier : LA BELLE GRELEE, grand drame e n 
7 tableaux, de MM. Péricaud e t Lemonnier. 

1er tableau i Le Nuit drAmour. — 2e, L'Auberge 
du Vincent Znau l . — 3e, M. le président. Mathieu 
des Taillis. — te . La Gardienne des Scellés. — 
9e, Mistress.Lpta BoU. — 6e. La Fuite; le Vol. — 
7», La Justice du mari outragé. 

La location sera ouverte vendredi et samedi, 
de 11 heures k t heures et demie, et de 5 heures 
et demie k 8 heures. 

i:\inlilion yrotit. 

Ghronique des Sports 
AVTOMOBILISME 

L * C o n a o u a s i o n ctes C o n c o u r s d e l ' A u t o m o . 
bi le -Club d s F r a n c e v i e n t de s 'occuper de l a 
C o u p e da l a P r e s s e , é p r e u v e qui a u r a l i eu 
d a n s la q e u s a n t d u m o i * d 'août p r o c h a i n . 

Il ps t prubati le q u e d e u x c a t é g o r i e s s e r o n t 
c r é é e s : l 'une p o u r g r o s s e s v o i t u r e s de tou
r i s m e , d /ua p o i d s m i n i m u m d e 1.750 k i los , 
a v e d l a c o n s o m m a l i o n d e 19 l i t res a u x 100 
lxilomèVres ; r * u t i » p e u r m o y e n n e s v o i l u r e * , 
a v e c UA p o i d s 4 e 1.100 k i l o s e t c o n s o m m a 
t ion de lO l i t re s . C e s v o i t u r e s - c i c o n c o u r 
r a i e n t l e p r e m i e r jour « t l e s d e u x a u t r e s 
j o u r n é e s s e r a i e n t reisenfAss a u x g r o s s e s vo i 
t u r e s , <*ul a u r a i e n t k c o u r i r 1.200 ki lomètr*»-

¥ x * 
I^e p r o g r a m m e e t l ' i t inéraire d u p r o c h a i n 

corwoiurs d e v é h i c u l e s i n d u s t r i e l s , é p r e u v e 
p a r t i c u l i è r e m e n t i n t é r e s s a n t e p o u r n o t r e ré
g i o n i n d u s t r i e l l e où l a o u a s t i o n de? t r a n s -
p o r t s BiéOWUaue* e s t s u i v i e t r è s a t t en t ive 
m e n t v i e n n e n t d'être f i x é e s . 

L e p e s a g e d e s v é h i c u l é e , p a r m i l e s q u e l s 
f i g u r e r o n t d e s t r a i n s s u r r o u t e , a u r a l ieu l e s 
1er e t 2 m a i p r o c h a i n . 

L e c o n c o u r s c o m m e n c e r a l e 4 e t s e pour» 
s u i v r » j u s q u ' a u 3 i mai. Lm é t a p e s s 'effec
t u e r o n t d a n » ï'ordn» s u i v a n t : 

Mai . — i ; P a r t s - R o u e n ; 1> e t 6 : a u t o u r 
cie R o u e n ; 7 : e x p o s i t i o n à R o u e n ; a : 
R o u e n - A m i e n s ; 9 e t 10 : é t a p e s a u t o u r d'A-
mi-ens : I l : A a ^ e n c - L i l l e ; 12 : é t a p e a u t o u r 
d e Li l le ; 13 : e x p o s i t i o n & p H e -, M : LUle-
S a i n t - Q u e n t i n ; K5 : S a i n t - O u e n t i n - R e i m s ; 
16 e t 17 : é t a p e s a u t o u r d e f t e i m s ; 18 : e x 
p o s i t i o n à R e i m s : 19 : Reis f i s -Verdun i 2 0 : 
V e r d u n - N a n c y ; 21 e t 22 : é t . ipes a u t o u r d * 
N a n c y ; 23 : e x p o s i t i o n à N a n c y ; 24 : X a n -
cy-C3Mrumont • 25 : C h a u m o n t - D i j o n : 26 e t 
27 : é t a p e » a u t o u r de Di jon : 28 : D i jon -Au-
x e r r e ; 29 : vér i f i ca t ion è A u x e r r e ; 3 0 : 
A u x e r r e - F o o i a i n e M e a u ; 31 : Font&ineWeau-
P a r a 

BRASSERtB UNIVERSELLE 
milles». - l i tt Boueber. 
taira, plate du TbéAtro U l l e . - i o u e ^ ï o i r l 
en matinée et e n soirée, grand sriectacle-ooooert 
Au programme : Les NoveUoa, pot pourri contor
sions acrobatie, boule s p i ra l e ! Camli's Concer
tiste musical ; Tbe Werdsbros , acrobates eomt-
ques : Demetvllle, trio dans « Parts Galté . , scène 
k tratisformattons multiples : Mme Palton, roman. 
d é r a j Les VaHdas, trio Jongleurs; Mlle Blanobe 
Guyot, chanteuse de genre. 

Procbaloeateot. nouveaux débuts. 
Chaque représentation, deux grandes séances 

« • e J n é m a t c j j ^ e i ' U m v e r s e l c inéma . Toutes 

M. Bouoner informe le public que des maU-
néas ont Heu tons les )OUT= de 4 k 7 heures. — 
Entrée Ittwe — Dlmarcbes et fêtes : entrée 0,50. 

Brasserie UetserseUe Restaurant d e 1er ordre. 
Cuisine soignée. Plat d u Jour : S centimes. 
Plat du soir : u n f ranc 

Carmelli et faiio* jnlij («as I. j . : Gal«ri«» lilltiits 

A t h l é t i s m e 
r Le C o m i t é b r i t a n n i q u e d e s l e u x CHyropî-
q u e s d e 1908 v i e n t d e f i x e r c o m m e ami les 
d a t e s d e d o l u n e d e s eng:igemenU< : 

P o u r tes s p a r t s d'été se d i s p u t a n t e n juil
l e t : 12 juin ; p o u r l e s s p o r i s d i i j v e r c o m 
m e n ç a n t le 19 o c t o b r e : 1er s e p t e m b r e . 

A n t r e s d a t e s : e s c r i m e , 1er juin : eolf, 23 
m a i ; p o l o , 1 e r j u m : a v i r o n . 1er e t 8 0 ynm • 
c h e s s e , 1er ju in ; tir a u x p i g e o n s . 2 juin ; 
o o u r s e s d e y a c h t s , 23 ipin ; p a t i n a g e , 21 s e p 
t e m b r e . L e s r a m e u r s s<? r e n c o n t r e r o n t a 
I l e n l e y le 28 jui l let . 

L e s é p r e u v e s de p a t i n a g e s e d i s p u t e r o n t 
a u P r i n c e s S k a l i n g C l u b l e 19 octobre . 

AÉRONAUTIQUE 
L•• g a g n a n t d u G r a n d P r i x d 'av iat ion , M. 

Henr i K a r m a n , a ( a i t jeudi , e n c o m p a g n i e 
do M Gabrie l V o i a i n , d é s e x p é r i e n c e s re lat i 
v e s a u p o i d s q u e p e u t t r a n s p o r t e r s o n a é r o 
p l a n e . 

S a n s s u r c h a r g e ; l ' a v i a t e u r a c o u v e r t 1.500 
m è t r e s e n 1 m . 33 aee . a v e c v i r a g e ; a v e c 
s u r c h a r g e d e 15 k i l o s , il a (a i t u n v o i m é c a 
n i q u e d e 400 m è t r e s a v e c v i r a g e • a v e d SO 
ki los , v o l d e 100 m è t r e * ; a v e c » k i los , t p l s 
pén ib laa d e 3 5 a 3 0 m é t r é e ; e t enf in , è w s c 
30 k i l o s , nojspareil a pu à p e i n e q u i t u f le 
s o l . i 

Le s o i r u n b a n q u e t a é t é offert an c é l è b r e 
avi î i i . -ur p a r l 'Aéro-Cbsb d e F r a n c e pour iè-
l er s a g l o r j e u s e v i c t o i r e sc ient i f iojje . 

AÉROSTATION 
A E R O - C L U B D O N O R D 

Le C o m i t é d e l ' . \éro-Ch»b d u N e r d v i e n t de 
s e réunir a u s i è g e soc ia l , à R o u b a i x , s o u s 
l a p r é s i d e n c e d e M. B o u l e n g e r . 

U n n o u v e a u m e m b r e e s t a d m i e . 
M. M a x D o e u r m o n t . p r é s e n t k la r é u n î o n . 

e s t n o m m é cor i eerTs teor d u matér i eL 
M. D e l a n o ë c o m m u n i q u e la l e t tre de re

m e r c i e m e n t s r e ç u e e n r é p o n s e sjux fé l ic i ta-
l i o n s qu'il a a d r e s s é e s a u n o m de l'A. C. N-. 
a u lieutenantM?oloneâ H u s c h a n e r , p r é s i d e n t 
d. h o n n e u r d u Club, n o m m é off ic ier de la Lé
g i o n d ' H o n n e u r . 

L a s o u s - c o m m i e s i o n . d é s i g n é e a cet effet , 
r e n d c o m p t e d e la s i tua t ion f i n a n c i è r e e t .es 
d i s p o s i t i o n s n é c ë e a a î r e s s o n t p r i s e s e n v u e 
d e i ' a s s e m b l é e g é n é r a l e du 27 Janvier et de 
la c o n f é r e n c e d u 5 février . 

L e Comi té p r e n d c o n n a i a s a n o e d e l a let tre 
de M. le Mpire de R o u b a i x , a v i s a n t le Club 
q u e l e s q u a r e W l b a u x é t a i t m i s é s a d i spo 
s i t ion p o u r v t r a n s f é r e r l e p a r c d 'aérosta-
tion de l'A. C. N. ; des remerciements sont 
v o t é s e t d e u x s o u s - c o m m i s s i o n s s o n t n o m 
m é e s , l 'une p o u r s e m e t t r e e n rapport a v e c 
l ' a d m i n i s t r a t i o n m u n i c i p a l e pour l a c a n a l i s a 
tion du g a z et l ' ins ta l la t ion du n o u v e a u p a r c , 
l 'aure p o u r é t u d i e r d i v e r s p r o j e t s de c o n s -
tuct ion d'un h a n g a r abr i p o u r l e s b a l l o n s 
e t l e m a t é r i e L A p r è s m i e l m i e s c o m m u n i c a 
t i o n s d i v e r s e s , l a s é a n c e e s t l e v é e . 

LlîTcOQS 
À L I L L E 

V o k i l a l i s t e d e s s o c i é t é s p a r t i c i p a n t a u 
c o n c o u r s d u m a r d i 21 c o u r a n t , qu i a u r a ' ieu 
a u p a r c D e l o u r m e , 58, r u e d e Tourna i» 

L e s P' t i l s Zics , F i v e s ; P a r c D u m o n t , Li l l e ; 

W i e e , d'Ennetaâpssj t C j u t e h ê r . ' H t f l e » » 
. - » : L a J a m b e <Je_ p o f c . Thum#s .a l l J S ï » . 

c lehtmi f i v e s : L e C i n o » d'Or. L a m b c r s a r t 
O i i n a i n d i m a n c h e , 19 tenvIer.Tl e e j m r * 

m*z L é o n L e b o r g n e , r u e Ganto i s , 6», a n 
m a g n i f i q u e c o n c o u r s d e c o q s , a u q u e l pren
dront par t 12 s i x s e t ê s . 

L a m i s e s e r a d e 2 0 f r a n c s . C h a q u e c o q g a 
g n a n t a u r a 60 f r a n c s . 

Le t i r a g e a u s o r t a u r a Heu S 3 h e u r e s e t 
d e m i e , g t l a m i s e a n p a r e , k a h e u r e s t ra i e 
q u a r t s . 

HERNIES-^-
A e s Jour, 8253 

Sur a s nombre, ~ 
nité, consenti a 
renée. Ui' 
personne* 

Guérisoa ssas d o u l e u r 
~u» b a n d a g e • • 10 

>nr« psr 1* D o c t e u r 
• q u e (Sslflqus). 

JS bieo autbeotiques. 
-Jones ont. par huma-

i v n c e ~ Û s t ë " e ô m p i e t ê " s u r demande. Ces 805S 
personne* s e mettent bieo voloctiars, pour ren
seignements, a la disposition de tous 
leur guérisoa radicale poermit r - " ~ 
autres personnes ont demandé te 

qui les avait Mit écarter marnentarjétrlerjt, 
._ Selon les oee. le prix est de tm a tSO fc-., paya
bles après « u e » guérison sur <ndttaece et esr-

rSf35HwSHS 
premier s p é c ^ ^ b a r n ^ i r a , e t U ne' Toocuee 

Bulletin Orphéonique 
Fédération des Musiques 

du Nord et du Pas-de-Calais 
L e c o n c o u r s i n t e r n a t i o n a l d e s o l i s t e s indivi 

d u e l s à U n e . l e s «9 e t 20 e r r i l 1S08. 
L e c o n c o u r s i n t e r n a t i o n a l d e s o l i s t e s indi

v i d u e l s o r g a n i s é 0*** *» f é d é r a t i o n , p e r m e t 
d 'obtenir u n g r a n d s u c c è s -

D e t o u t e s p a r t s , d e s d e m a n d e s d e r e n s e i 
g n e m e n t s p a r v i e n n e n t a u P r é s i d e n t , à L « e s 

P a r d é c i s i o n d u 10 Janv ier , la C o m p a g u i * 
d n C h e m i n d e F e r d u N o r d a a c c o r d é l a t é 
d n c t i o a de d e m i - p l a c e a u x s p l U t e # , a u x aç-
c o s n p a g n a t e u r s e t a u x m e m b r e s d e s S o c i é 
t é s f é d é r é e s q u i v o u d r o n t s u i v r e tes é p r e u 
v e s . 

a a p p e l o n s q u e l e i u r y s e r a p r é s i d e ; cela* 
d e s i n s t r u m e n t s à v e n t , p a r M. G a b r i e l P a 
r é s , c b e l d e l a M u s i q u e d e l a G a r d e R * p n 
bt ica ine , e t ce lu i d e s C h a n t e u r s , G u a i t e u s e s 
e t i n s t r u m e n t s a c o r d é e , p a r M. A l e x a n d r e 
G e o r g e s , c o m p o s i t e u r d e m u s i q u e , * Par i» . 

A 

Grand Festival . Saim-Pol-sur-Temoise 
U n g r a n d f e s t i v a l d e S o c i é t é s c h o r a l e ? , de 

M u s i q u e s d ' H a r m o n i e , de F a n f a r e s , de 
T r o m p e t t e s et d"Estudiant inas , a u r a l i e j l e s 
D I M A N C H E 7 e t L U N D I 8 J U I N 1908 ( F ê t e s 
de l a P e n t e c ô t e ) . 

L e s s o c i é t é s qu i , p a r o u b l i , n ' e n a u r a , e p t 
p a s reçu l e p r o g r a m m e , s o n t p r i é e s u1» l e 
r é c l a m e r e t d ' e n v o y e r l e u r a d h é s i o n . 

T o n s t o n » erni a o u t t r e a d O p p r e s s i o n » 

« M P H Y S l M E . B R O a C H I T E C H R O N I Q U E 
«crtTei à Cn. BaCOOFLAIRE. à BAI8Ii;UX (Nord), 
^ ^ at voiœ i iisiti— o « i l r i T s i a » T « " » » 

UNS BOITe O-ESSAI OC 
P o u d r e a C i ç j a r e t t e s E s c o u f l a i r e 

' avec nombreux Certificats de •uêriaons. -

BULLETIN COMMERCIAL 
WARCHES 0 1 PARIS 

Court de clôture du 47 ianvier iwi 
COLZAS. — Soutenus. — Cour. » . . . — Proco. 

m •». — M.-Av. 8 175. — 4 mai 77 25. 
BLES. — Soutenus. — Cour. 22 70. — Proca. 

Î2 9o — M.-Av. 83 2i. — 4 mars 22+0. — 4 mal 
23 40. 

SEIGLES. — Cour. 18 S0. — Proon. 13 50. —< 
M.-Av. 19 . . . — 4 mars '9 -». — 4 mai 18 • • . 

AVOINES. — Calmes. — Cour. 17 6o. — Proch. 
18 »•. — M.-Av. 13 2i . — 4 mars 18 15. — 4 mai 
13 15. 

U N S — soutenus . — Cour. 51 . . . — Proch. 
51 . . . ^ M.-Av. 50 50. — 4 mai 49 » . 

FARINES. — Calmes. — Cour. 30 20. — Procb. 
30 30 — M-Av. 30 40. — 4 mare 30 55. — 4 mal 
80 75. 

ALCOOLS. — Soutenus.— Cour. 42 50.— Procb. 
43 • . . -v» M.-Av, 43 5 a — 4 mai 45 » . — 4 dero. 
40 50 3oct 39 ». 

SLCflE». — Calmes. — Cour, «8 37. - . Procb. 
*3 68. — 4 mars «9 l ï . — 4 mal 2B 50. 

La Rente Française se maintient aux environs 

% « • % M W J * » Ponde d 

1445. Le Crédit L y d o n n » a u x environs de 

ÏÏt*SÈ& s f t S n f f S l 0 W B n \ a t . ^ & , u î 
reousint à ) t t e t la Thomson à « a . 

Varia t ions in^ignifianL^i »nv a/'.tjrtna Ar-s gran-
des Corftpa?ntes de c n e e u f a ^ l i r ^ r ^ ç a i s . 'Rord 
1778. Orléans 13G7. Lyon 1370. 

Même remarque à faire e n c e qui concerne la 
cote de s Cnemins Espagnols. Saragnast Î77. Les 
Andatous sont à 159. le Nerd d'Espagne a S78 

Les Valeurs Cuprifères conservent a peu près 
les cours antérieurs. Le Rio de 1708 a 171*. Le 
Cepe-Copper passe a 184 e t la Tbarais a 16Q« 

B O U R S E D E B R U X E L L E S 
BruxlUt.», 17 janvier itoti 

L» ca lme règne toujours a u Marooé d u Comp
tant, où les transastioas restent réduites é leur 
plue s imple expression. Seuls , le» tramways «t 
les zincs sont assez travaillas et attirent l'a*-
tenUon de la Bourse. 

Parmi les Pramwaya, les Florentins sont bien 
tenus 4 41*. le dividende aéra, dit-on, S 17,50 a u 
lieu de 16 francs pour J'exercice précédent. Les 
Turin* s'Inscrivent a 408. La Dividende Bruxellois 
e'inserit en sérieuse avance à 1185. 

Aux Zjne» eu la tendance s e raffermit, Nébkte 
est mieux é 160, Vieille-Montagne progreeu a 
Sié et l'Asturienne s'avance s 62i i . Les Si les ie 
resltnt très bien fllsprerti a 1483.' 

Les Valeurs Sidérurgiques sont peu animées. 
Oagsée pesé u a e traetion a 1260. Sarrebruck r*. 
tracrade é 8.800 et Apgjsur descend S 267,50. Au . 
msts-la-Palx est stationnaire à 650. 

Lot Valeurs Charbonnières sont des plus In
décises, l'industrie des charbons reste cependant 
dans une situation satisfaisante, mais l'on at
tend la première adjudication des combustibles 
pour les chemins de fer de l'Etat, pour savoir s i 
les prix seront maintenus. 

Anderlues fléchit à 825. Bernissart a 530. Cour-
celles-Nord a *K5. Fontaine-l'Evêque a 2055. D'su-
tres firmes s'insorivent également en moins-va-
tues. notamment Grande Machine à 3600, les 
Houillères-Unies é 825. Nord de Cbarierol a 2780. 
Béueies de Charlepoi 2.000. Par contre Patience 
est miewe » flBf et Uarchiennee a 790. 

Les Valeur* Coloniales sorJt p lus soutenues. La 
Kalsnga passe a 7S3. 

Feu de transactions au compartiment étranger 
ou r o n se contente de répeter les cours précé
dents. Matériel Franco-Belge 7«5. Cnléprovrenne 
1165. La Kotomna s ' échange* 510. Pablbuscil cet* 
ICI*, en légère hausse . 

B O U M S O S l l l l t 
Lille, 11 ganoier iWS, 

Les transaction» qui étaient u n peu plus cal
mes hier, a u Marché des Valeurs, s e n t de beau-
cr.ip phis Importantes dujant la séance de ce 

jour. La tendance continue de s'améliorer «SSI 
maintient bien a 1555. A n . 
tenu à 6450. Blanxy sgé* 

discuté s^SassV bien é SSfc 
œ d é a 89^0. B u l y s e r s e J 

•sJH 
ntremejesU» é 96,75. Camps* 

• n a c assez soutenu é 135. Carvia toujours T* 
• demendé a ~ " cherobé des u i U é s rmio 

m. Reprise do Douchy a 980 e t d e Dourge*, 

Ferfay phis animé est voulu a 1760. Perque* oot*i 

20 ££r.£ VUSJI %.msr<£$4 t i en-én Bourse que le Conseil d' 
dra proabaiswnwnt compte d e s 
tes par un certain nombre d actionnaires r e t w 
tivement au dividende, lors des deujç derr -
assemblées généraléî Liévin soutenu 6 4300, la coupure é 14M9. O» 

fraction à 5Ba. I 

en hausse a 2235 La ^rSffi 
a 154,75. On demande le 1/3 Msuratats) a ! 
ne nous sembla pas cher au dit coûts . 

Thlvencelles se repose a SIS, pour repartir téeof 
lot vers des-cours plus élevés. Viooigne nresjSMSS 
1 1 B U . L* dixième tneheoBé é l t » M. 

A VEIVDRE 
VASTE TERRAIS 

SITUÉ 

4.700 mètre% carrés 
Bonnes Conditions 

S'adrttter » M. M A R T I N , n o t a i r e . I1< nsH 
/acqMemare- tHeUée , o u 4, m e d e CBWBjgBfs 
3 ULLB. 

LE RENSEIGNEMENT GÊNÊBAL 
f.Tofjmal f inanc ier ) 

D e m a n d e r 5, G r a n d e - P l a c e . Li f te , 1« toetN 
m é r o d n S janv ier , d é l i r r é g r a t r U t e r a o n t Très) 
I n t é r u s s s n t , 

BOURSES 
Paris» Bruxelles, Lille S 

B O U R S E D B B t 
F e n d s d'Etat eS SrSBS 

B s B C » 4 

KTJXELLESl 

BULLETIN FINANCIER 
B O U R B E D E P A R t r 

Paris, il ianuier 1903. 
Les dispositions du Marché restent générale

ment calmes e t soutenues, la clôture s'effectue ce
pendant en tendance plus raffermie, ia situation 
monétaire continuant de s'améliorer. La tenue du 
Marché Sua-Africain seule laisse a désirer, et s'a
méliore cependant a la Un d u Marché. La Band-
foniein se tient a 36,25. La BandMines oscille en
tre 142 et 143. La Goldneidô finit & 89,25 et la 
F«rre*ra 4 437,50. 

La De Béera est plus ca lme a 354,50. Le Platine 
se maintient é 504, après avoir touché a 406. 
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L' 
T R O I S I È M E P A R T I S 

— El le a p r è s de s e u l an*?.. E l l e jouait Ut 
t a n t ô t a v e c s e s a m i e * . - oui , e l le lu i sa i t rou
ler s o n c e r c e a u . 

— E l l e s a v a i t o ù v o u s é t i e z T 
— S a n s doute . 

— P e u t - ê t r e n e v o u s aurc - t e l l e p a s retrou
v é e . 

— M o n Dieu , m o n D i e u l g é m i t la' p a u v r e 
fille. O ù es t -e l le 1 

g t s e m e t t a n t à a p p e l e r : 
— O c t a v i n e 1- M a d e m o i s e l l e O e t a v i n e 1 

4Srta-t-eUe. 
— E l l e s e r a s a n s doute r e t o u r n é e S l a 

• s a i s o n , d i t le gard ien . 
— M a i e n o n , e l l e é ta i t là . 
— 11 y a l o n g t e m p s q u e tout l e m o n d e e a t 

p a r t ! : il e s t tard. 
L a m a l h e u r e u s e b o n n e s e d é s o l a i t ; d e 

g v e a s e s l a r m e s e m p l i s s a i e n t s e s y e u x . E l l e 
p r o m e n a i t a u t o u r d'el le d e s r e g a r d a p l e i n s 
d ' a n g o i s s e . E l l e s e m i t à m a r c h e r e n c h e r 
c h a n t La g a r d i e n la s u i v i t 

— C e s t c e qu'i l y s d e P l u s s i m p l e 5 s u p 
p o s e r , fin dit-il , pour c a l m e r s a f r a y e u r : 
(votre e n t a n t v o u s a u r a c h e r c h é e et , <*«nrrrs 
Otle n e v o u s a u r a p a s t r o u v é e , e l le s e r a re -
• e n y e à l a m a i s o n ; p e u t - ê t r e m ê m e q u e l 
q u e b o n n e d e v o s a m i e s l 'aura r e t r o u v é s . 

B i l e o s r é p o n d i t p a s ; e l l e c h e r c h a i t tou
j o u r s . 

— V o s m a î t r e s d e m e u r e n t lo in d*ief 1 
— A * b o u l e v a r d Sa in l -Mio i toL 

— C e s t a s s e z lo in , 
— Qu'ee t -ce q u e m a d a m e v a d ire , m o n 

D i e u I e t s i o i a d e m o i o e l l e n ' e s t p a s r e v e 
n u e I 

L e v i e u x g a r d i e n d o n n a q u e t a e s e n c o u r a 
g e m e n t s à cot te Iu le d é c o t t e ; ST I 'UOOQ.UPB-
r , j u » r u a l a g r i l l e o u i d o n n e s u r l e q u a i 

L o u v r e e t , quand, ta* t s » a <tuei*»u»a pss> 
il terma i a n o r i a , 

C H A P I T R E X X X V . 

L a m è r e 

R o s i t a é t a i t i n q u i è t e d e p u i s i o u g t e œ p » 
déiA. 

L ' i n s t i n c t m a t e n s e i , a o n s e s s e e évesMé s a 
e l le , lui StiejEu; c o a o e v o é r d e v é c u e s a i o r m e s . 
D e s p r e s s e n t i m e n t s s i n i s t r é e s e h e u r t a i e n t 
d a n s s o n e s p r i t e t s o n <yjeur é t a i t eisaflé s o n s 
l'effort d 'une d o u l e u r qu 'e l l e r e s s e n t a i t e a n s 
p o u v o i r l a déf in ir . 

C e e t qrje l e j o w i q^' , d e p u i a l o n g t e m p s , 
s v s i t b a i s s é , Éta i t m a i n t e n a n t r e m p f t o é p a r 
ta Outt, e t O c t a v i n e n'étai t p a s r e v e n u e . 

— S i x h e u r e s I s e diea i t -e l le e v e s u n e a n 
g o i s s e s e c r è t e , ordinatraHasni e u e e s t r s r e -
c u e à cette h e u r e . 

B i l e a l l a i t e t e l l e v e n a i t , l i v r e u s e , a g i t é a , 
c o n s u l t a n t l a p e n d u l e , i n t e r r o g e a n t la boo-
l e v a r d q u e l e s b e c s d e g a s é c l a i r a i e n t m a l , 
a s o n g r é . B i l e n e v o y a i t r i en . 

O c t a v e d e PégicLs, qui é ta i t sor t i , r e v i n t 
e t , i a y a n t tendrement e m b r a s s é e , rî d e m a n 
d a : 

r^Ootemsts? 
- - E l l e n 'es t p a s e n c o r e r e v e n u e , r é p o n d i t 

l a j e u n e m è r e d 'une v o i r eml ~ ' 
rnquié tudes . 

C e t « « s o n t t r a p p a l e j e u n e hi 
"" r e v e n u e 1 

Indéfini 
c œ u r . D o 

— BHe n'est p a s i 
s e n t a n t l e s arsAt tee 

1 m a r s sBjsmhlr. s o n cos 

d i s « l a ?.-. O n d ira i t q u e t u c r a i n s l . . . O ù 
ee t -e i i e a l l é e ? ! 

— A u x T u i l e r i e s , c o m m e d 'hab i tude , j e 
S*W>oee „ . . . 

— A v e c H e n r . e i t e % 
— O u i . 
— E t e l l e c ' e s t p a e e n c o r e r e n t r é e ? 
— N o n , m o n a m i , — V o i l a p r é s da d e u x 

h e u r e * q u e je s u i s inqu iè te . 
A l o r s , O c t a v e c h e r c h a & r a s s u r e r R o s l t a . 

M a i s l u i - m ê m e é t a i t d é j à a u x p r i s e s a v e c le 
Jouté horr ib le , a s s a i l l i p a r l e s pres sen t i 
m e n t s c r u e l s . 

U a p p e l a F o r t u n é . 
— H e n r i e t t e n ' e s t p a s r e v e n u e 1 l o i ds -

m a o d a - t - U . 
— N o n , m o n s i e u r . 
— M a fille e s t a v e c e i l e ; c o m m e n t s e (a i t -

U î . . -
— S a n s d o u t e quelqtac c h o s e l'a e m p é a s é » , 

r é p o n d i t l e v i e u » s e r v i t e u r d e s R é g i o i s , q« i 
c o m p r i t a u s s i t ô t t e s . a l a r m e s d e s o n j e u n e 
m a î t r e - M a i s q n e m o n s i e u r n e s ' inopté te 
— i . Il n e s e r a s a n s d o u t e r i e n a r r i v é a 

e Ocbwriaa. 
— J e s o i s Inquiète , O c t a v e ! d i t R o s i t a S » 

s e r r a n t l e b r a s d * s o n a m a a t . 
L e e i n s t a n t e s ' é c o u t è r e n t : s e p t h e u r e s 

e t d e m i s , s u i s h u i t h e u r e s s o n n è r e n t A u c u 
n s n o u v e l l e d s s anse» . tes . 

L i n q u i é t u d e a v a i t - g a g n é O c t a v e , q u i i 
tsotrvait p i n s fl'i s l i s s f s i f n n i ni da consei l 
t i e n s pour c a l m e r s e s l é g i t i m e s a n g o i s s e s . 

— M a tille ! n e c e s s a i t d s r é p é t e r ta m a l 
h e u r e u s e m è r e J e s u i s s û r e qu' i l e s t a r r i v é 
w s m a l h e u r à m a ItHe I O u e U r a s c h o s e m e 
l e d i t ! 

r e r t o n é v i n t a n n o n c e r q s - H s n r i e t U «test 

SJÎÎe 

— A m e n e ç - n o n s - i a d e « s i t e , c o m m a n d s 

i p a u v r e fine é ta i t é p e r d u s . 
S * a r r i v s B t . s i t e s 'é ta i t a r r ê t e s e b a a te. 

c o n c i e r g e p o u r d e m a n d e r s i l 'on a v a i t e u 
d e s n o u v e l l e s d O c t a v i n e . 

— A v e z - v o u a v u m a d e m o i s e l l e ? q u e s t i o n -
na-t-e l le a v e c u n e m p r e s s e m e n t q u i i x a h i s -
s a i t s e s c r a i n t e s . 

— Ml le O c t a v i n e . 
— Oui . 
— M a i s n o n . — E s t - c e q u e v o u s n e t t e s 

p a s s o r t i e a v e c eHe c o m m e c h a q u e j o u r 1 
— En effet ; n o u a s o m m e s a l l é e s a u x 

Tiiil&rjee. J e n e s a i s c e qui m ' e s t a r r i v é : je 
n i e s u i e e n d o r m i e s u r m a c h a i s e e t m a d e 
m o i s e l l e a d i s p a r u . 

— D u e m e d i t e s - t o u e 1* î 
™- O h 1 Je p r e s s e n s u n m a l h e u r 1 J ' a v a i s 

J e s p o i r q u e , peut -ê tre , m a d e m o i s e l l e s e r a i t 
r e v e n u e , q u e q u e l q u ' u n l ' cura i t a c c o m p a 
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